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LE BOLET UNGIFLÉ. 

JD OletUS uu^ulatus. On trouve ce cAampif/um sttr le fonte des même arfars ; fapremière amee d est HmcOKynèdà'e > et mat, 
d deriènt ensuite durons xodddc ou comme enfume et acpuerf d sossnppfdzc ta dur etc de fa corne tou croiroit voir un morceau, de lois sur /e 
pue/ on aurait misptasieurr courtes de couleur a l'Aude ou un enduit épais ;dne seyerce ppmtcommet le Jiolet amadouvdr. on l'empfaye au# 
mânes usâmes yue Ad. le temps de sa duree est ifamûk'mair on connaît son fye par le nom Ire des enfoncement circulaires les pfas maryués sur • 

année marquent As saisons ; fa fane yuisuit ônnieiA'atement une maryue annuede est Anyêrurs fa plis paisse pamyue faful de Hiver est le 
temps ou ce cÀanyiipnon prend le pfas d'accroissement et si' «ne des saisons n'a pas tic /ouoral le d fa vepetndon . d ni a yue /tais zones 
ditne annee dl'auô-e ou une yuatneme à peine scnsille ... immédiatement sous sa première écorce dort luisant et noir comme de lêlene, 
cÆ . Il a fuetjrmrfirjiupt'a dntæ pt'rdr dr dame/re . éajgs^t eu rep resat/e un tndûn'du put a sept ans . 
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les pris, les cAamps , As Asie en septanArdet oetoAre/pendant pue le Cû'zCHT QTFl. „ 
en rencontre rarement plis de deur outrais ensemble et 1 er/as sauvent d es/ soldaire , son peeh 
an peu luisant f presque toufaurs aplati au marqué d'an sdZan lonpltudiaal- profond et larqe , 

i/ AGARIC F0RAMINI7LE . Ag'aüCUS foramnmlosus B et 

sur le lord des eAenuns, dans les pacages ;d est tou/ours solidaire ; l’pfduzde^le ri f 
pédicule estf&r/uAaoi',préle et uné;so 7 v cAapeau 71 'est/a/nair strie' en dessus ; ses /eudletr si 


we^ fréquemment ce cAampifnon en automne 
et As ^feuillets , - ' J ‘ 
t ires mulàp/res . 


fig'.B 
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LA TRUFFE BLANCHE. 

loJber 1 album . la, Ui/j/c llanchv est plud connus deJ pend do la canp/apne pue des JiotanidteO; corrirne/lddhp/é 7ioire elle orient 
soin) terre , mou orv m'a, aooureZ l'avoir trouvée auoéi eu la surface' de la/ terres. 7tt r SPŒrmmô dontnoue conrwzààonO le cele et/ leJ 
htnuerco enhotanipue mJenvoya nette 2hrf» dldyav erv ûiyenni en ip8J, en/oirndcv cet envoi un dcoozn treo Idem/ait do cette plante pue 
je nâvoio alord jamaie ont, le /tocard me ZZv/uit rencontrer l année demieie, pour la/première /oit, dont la//oret de Handomuet,parmi/ de/ 
la/terre nouvellement remuée, malyré pu'ede dp/ère de celle dChjen/ Jio.^l.IB^parlas Surface smueute^/uj. û.JD.ZE . je Sid) porte/à, 
croire' pue c ’eàt la meme edpece, comme elle, cZleeàt/treà flanche en ac/umJ et en/ dedans puand elle 'cdtpeune et txipeme apercoitron/ 
<n sa cluur eot veinee, F. à mesure puelle avance erndye, elle prend une couleur remodâtre et le J 7 iervured de sa chair 6r. deviennent 
dépit/ enpdui Senàifleo / Je ne/ ha ai point m de raeined, maie seulement une fade radtpueueeaidà cepuzZma paru avaitpu en tenir heu, 

Je nmpântaàf oui' dre pubn en eut/dri aucun retape, elle a tpnprree fc,jjoutet l'odeur aeS ohnes portée* à la poche > 
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CLYPEOLALRE. 

« arm/ruui en été' et en automne t/anJ leJ lato; iltnen/r-rur iu 

-, —~ w - emenû cotzozneuap en déAord^fzzooue'a/ l'endroit?ew Zed fiord/du/ cAar- 

zzcpeütctde /zrczntZe développement'' du clumpzrf7u>n , son c/uzpeazo eàtdafiôrd de cotdatr firunédrè et dej? 

~e un,peu a/Zoruyee il devient en Julie ifezni- articulaire, s'apla/d, devient miznc concave , rziaz'j sans ceJéer 
i surface eot recouverte/ de/ znoucZietureJ roudéatrej yuv deviennent doutantmoine foncée 
— — —„ „ — r ? — — A — du centre de c/uzpeaw. seà borda sonvZrferement creneZeé owlofieJ, sec Zeuületa sont^ 

blanc^larpeo, uiepauv etàoreJ , zZ a,peu/ de cÀaz/ etSe'pede aieement, 

Af rly a peu de cÀanunpnenJ ma ircienl auùznl pue- ce/rd ci » ruze/V a- varier de/ormcJ e/rdv couleur//, tantôt: son pédicule eut-par/èut/ementr lt/dt>farUo/ 

dast/eperçrnep/-trtrû’elccn/purne', ici%ron. cAapeau. n'a paa u/u? seule mvuclte/u/'e,, la il en eut couvert endevemm/-. // nd, M/r/m/rtnt —- *-■ *• — -a— 

sondeoclappemetizpar/àlt ctyuetyrfu/ ila/udyu'a rr pvueeJ . — 

■ €i) 


Aq-ai lOUS elyp eolariUS , Ce clamplnum, toù a rf 

/frit ; -ton pàtcule à-t/l/anr./uUilara-, ru- — -m/- 
ptme- - -J.'—/-. -* * J- 

cZârv uroù/leran _ 
valeur aueSto 


la- yuelyurfrM yu-'un pouce- de luiut dan- 
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la Tmmelle Mesenterifokvie . 

Tremefla mefeiiteriformis. On timwecettt édpece, et/aed variéted toute' Z’année et parüadierement vert Zv/ui/de/ 
Z‘automne, iZane Zed toretd, Jand Zed Üwed; e/Zed ne viennentjamaid <jue rur Zeimit... cette JtemeZZe de dedtùupied, 
de autred édpeced l dt ce genre par dedpZid torfueucc/ (fuiretendent/udpia/<fa/ iaderadZqrueudt etpdid donnentprecidd 
mmc Zd/orme dune//raide de veau, ; dand don par/tdt deveZ/ppement /a memirane/ yiu ' Za camnode eut mcnee, et r etend 
ieauarup pZud en/Zarpeur yiueneÂauteur-Za/. pZud^ commune//p . IL. edt ceZZa ytu edtt dalord pmdàtre et ÿidt 
devient enduite' dun nom - /aune/, Zapazene, /la JB . edt pZud rare et à/ Za, ooidatr prèd reddemile/ en, tvud 
pcand ■ a, Za première ; iZ, /ne rrniZZepu eh 'doit rapporter audài et cette/ edpeee/ ceZZed /tp ( ' ■ et Zip JJ . 

— 7 ~d -■ ' ■*——...[/ trouoéed yut dand Zed caved , Zed ZueAent eteZZed ne, ront^pamaid ri, prai ’ 


Fy.£. 












CHAHPIGNWS DE LA K R AA CE . 


n- 4°7- 


£.{>’ .1 . 



«M 


-;®., P.. 


; T T T 


%•* 





%■» 



m.tî.in 



















CHAMPIGNON DE LA FRANCE 



LE ROLET TJNICOLOR. 

B Ole tllS unicolor . On trouve celte espece sur lu imaZu soucies dans Is loir, lu veçyus;dleert coriace nernste v&tsùurr années. 
etriertpas tru commune s*.frondeur moyenne ut île trots à yuatre-p suces t M r DTTPtrr m'eu a envoyé ytu avaient Aid pouces île 
diamètre, mais cette ianien.non ert eatraor'dinairc .. .o/e a c<’ii/ani/ii i ytieyii’iricc rlomyi/ynon avec iello/et liftiere^ mars il en- tèjfëre etren- 
àedementpar scs tuées yui sontleouemp p&s a//ooyes et constamment de couiner cendrée- et y-ar eu xones yuénesontpamaù de libères/ - 
ter candeurs;lrpadr yuren recouvrent & super/ieie sont arum Uaupiu eenrd/ej yue dans te Ho/.liyarréet ne laidonnentpcmt un aspect soyeue 

•s* • <'<?• O* wml ee cmtye worica&Jgy A djr a ,&■.< variété, Sait ri âilei met à-or ^{yrmtlÿlrimM et lettre, ce démet yresyue tenu reyu&re.- 
m enrrenantre um w eMerit’itvnfh !klu rient unpew eue te rem . /^T^N 
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.*?<&. l«rjfy /£ 7ZZs<mSr<)tirr.w/rA' t/^fnuK&xr a aAuvÆr e* TJX. fo/Çfarar ÿusy , 


* «** <& 4 dilfr* * 


























h. AGARIC VENTRU , Agai'icus Ventricouis Ftg.I, edt aaoei commun dcmd nos bots en etc et en J 
automne, J y en a deux variâtes Ûune^d. d’un yrutjaunâtre ou padltt, / autre H yrn edtprespie toute blanche / toutes 
deux aontr rcmonpiabled par leur pédicule/tondeur, ventru, évade’ à don sommet et termine à sa partie mineure par une 
lonyue racine pomme; e&aont leurs peui/lelo unduled et terminât par un petit crochet yuijorme une leyere decurrence 
sur le pédicule , 

L' AGARIC OMBILIQUÉ ,Ag , ariCtt S rmbiKcaius fig. IL ment dans nod iota en mai et juin, son chapeau 

eat d'une fio'rme réyu&ere et ayreaile, d a toiyourd à aon centre un en/ôneement bien marque', ses bordt sont leyere- 
ment striât ; Ses /luidett sont trea laryea et terminât par un petit crochet <pa firme une lêyere decurrence sur lepédicule 
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L ’AGARIC GO RGL-DE-PIGE ON, AffariCUS Columbai-tus fig.I eolraMei. commun, c/ans no.) loi, 
ertéic clenautomnc, Jonpédicule ncJtfotulauc tfue- San, le /faut, Se,/eui/leAf Sont larpe, et lilre,; iln'a, prcyue point 
deeAair ; dans Son dev clappement parfait Sa Surface est Satinée, chatoyante et un peu, pelucheuse : ily en a de liens, de 
violets, il y erv a d'autres pue so7it Iléus dessous etyris dessus, on. en trouve caissiyidSont presyu'eàitiercmcnt 

AGAHI C S .AT INE , Ag6iriCU-S fèneeus fig II. se trouve en automne, dans 710s lois ,iZ est 
rare, son pédicule esi-constament nu, fzstutëux et route' en dehors ; dans létat de jeunesse, son chapeau est reyulier , èsse et 
luisant comme du Satin/ dans tin ope avance' d se iteffôrme perd Son aaSant et ses lords Sont maiyues d'autant de can¬ 
nelures ou 'h a, de feuidets ; d n'a oue flirtpeu^de clair, --- 
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LA CELLULAIRE CYATHirORME - 

Cellularia cyatLifbrmis. Ce Champipnon m'a eié envoyé de nos provinces méridionale*) par Mé Sfrimons, 
il se trouve fur le*! vieilles souches; d est coriace .dans le premier ope il se prévenir jous une /orme étroite 
plus OU moine allonpée_ s , et il est arrondi ou un peu terminé en pointe à don sommet, à mesure yu ‘il avance 
en ope U se creuse a sa partie Supérieure 'au point d'avoir dans son. parfait développement la forme de cespolletS 
antuyues; Sa Surface supeneiutre est zones, fortement drapée et douce au touefier : Sa ciaur est llanche, cotonneuse et par - 
semée dans près de la moitié' de son épaisseur pie petites^ lopes séminales de prandeurs différentes et disposées Sans ordre 
les unes au dessus des autres, on n'appercoit a la surface eecteme du cfiampiynon yuans partie de ces lopes . 

Oavnisacnpe/fr.M. 













C'UAMHGRQAS DE LA FRAACE . 


IA CLAVAIRE LACEsTItE , Clavaiia laciniatit ScLæft. An lu üti ccxa . CÀtk apecv fig\l .sefrouvr dhxs 

nos fou jw faJot <fe fête'et en automne, edesident,rur fdterre^arua‘ fa mousse et d/^èrens SerSaper autour desquels effe s 'atfacfe . .. <fa?u Se 
premier ttye etZc estSSuude comme de fa 7ie7yc, ede fire/id une Jrisite cendeé eu vSaf&ssant et ses sommités dcodinmt dde/dme saS/ûd 07 e fa 

fautes de 2 . à 3fonces Jt.eiïe ae dsdnyue de trufer S*r especes <&> cej/enrefar ses sonumtes ap/ader et fraya 'aussi ffnemextdeoipees yue des cfewewv, 

TA CLAVAIRE BYSSOIDE , clavaria Lyssoides figML. ertamrnwne ,*r /rév* mort en où S 

ps6tt y*te fou a de Zijreme dftÿpenemnr, dfe est cfarnue etffmafe,ses dansions sontr conraffaides e&aeficr surdut àfar Sas* effc sedésseefe 
ùcr Sim eu SerSûr...on fanait de^ fraudeur naturedefy t. hjfip D.Ji ^^fammnçsententi/ue dune fenâfle de 3 Spnes de j&yer. 
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ftg’.m. 




fig- V. 


t..T..T...T...T.J 







LA.PEZIZE CALLEUSE , PC.ZIZcl callosa, fig* ,1. <sr/ commune sur /et ineidessoucies; elle est sesiUe, &*e en dedans, un eeu 
pefitcAeuse en deÀors;sar Sordr sontreteeés, ijpulr et moins colorée pue le reste,djtmai/'ardoisées,de verdâtresetd'autrespmsontprerpue toi 
LAEEZIZE BARBUE, PCZ1ZR crioita iwf.U. estfîrtrare;edé eûntsur tes via ~~ 

Use en dedans, velue en defiors surtout en ses lord put 'sûntyarnzs de Zanysjoads rudes, noirs e 

XA PEZIZE CYATHOIDE, Peziza cyatkoilea^.BJ > vdnt sur le h*. ~~~ 

e& est lèse en dedans en defiors etsurses 6ordr~,e/Ze a un j?édeule‘plus ou moins adunyé, ily, 


XA PEZIZE COURONNEE, Peziza COTOUata fig 1\ 'Vient sur dv fiiyer dJZycfi/e, de Cfianore et d'Orfil; ede aunfiéideuZe 

ede est dise en dedans et en defiors, ses fiûi'dr sont couronnes dûn rany désunis très distincts, ' ' ' 


IA pezize clandestine, Peziza clan de ï( ma fie' V 

sous otos amas dej/êutZZes mords; elle recouvre 7 ’ 

fisse en dedans etytehcAeuse en de fiers , sa eé, 

£fm p' 
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LA SPHJEROCARPE LTRICULAIRE , Spliærocarpus utricularis Eg.I. ^ 1,-mw, <,u r rùuzm r « sur 

de* arbred, elle edt fort rare et tred fragile; e/le a la firme dun petit æuff dabord d'iirv grid mirâtre ptdd blanc et Jrandparcnt, elle n'a point de_J> 
radeau chevelu matd seulement quelque* petto roidee et tranoveréatur attache* auec pared du péricarpe, sa pouddicrc edt notre , proddiere, pédante et 
n 'occupe plud qu 'une partie de l ’edpace quelle rempbddoit sitôt que la plante edt parvenue a son développement parfait . 

LA S PILER O CARPE PIRIFORME , Sphærocarpixs pmformi* Eg.II. ,'wme en. daUm etenJOu>n, F ü.'cu- 

lie. luidante en découd et sontplie elle edt remplie depouMierejaune et d'un, raideau chevelu etfirttvufiu; elle atou/burd la firme d'une poire . 

LA SPHÆROCARPE FICOIDÉ ^Spïarocarjms Ecoules £g . M.' Mt trùn mïân. <•* .*«w u m j e /um, .& a 

LA SPHÆBO C AlRPE CHUT S O SPERME Sphæroc axpus fWloipermua £<r . IV. M .. 

ÀA**SPHÆR O CARPE SE S S ILE Spliærocarpus feUilis Eg.V. nà r «ùu 

répandue ça ec la. parmi s eu poudélerre elle edt toug'ourd d'un brun rw jrdtre en dehord, d'un beau jaune en dedand et n'ajamaid de pédicule , 
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LE BOLET 

B oie tus ramofus Ce ùhamplanon- est fort- r 

commurdaué par M.M. de Jussieu et- Sotte — J - 7 — 


RAMEUX, 


_ _ f ~. - . ..e- Van jamais -ou- pue dame fou,, lima- et*_P 

'ommunipui par Af.M. de Jussieuèb Sotteret ,., il -oient .pur les pièces de 601.1 de charpente (put commentent a 
tfe pourrir ; on mit assure’ 1 ‘'avoir vu nombre de- foie dam des carrières, il- se dtstirupiedc toutes Us especes de ceJ 


‘ et aud persiste plusieurs a. 
'ndsif a. 18 pouced, 


desscclefouiîementct sans pud cfianpede forme* Cétendue de ses rameause a 


’e odeur de dumyfonon et- Vorspu \ 


FMI 


1 la louche de la- s citer e de lois ■ 
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X' HYDNE CENDRE. 

11 Vil 11 U1I1 cmercum , Cel Jjy&u: <re priait danr 1er i/w 7er f>üu amtrtrfr, /? 
dweloppe de sa suistanee^je Z’av trouvé en Bovrpoane et en/ Franc fa - comte, /Z 
Seades et Martin ... pueZpiie/oû d est JoZ/utre maâ tep&ur souvent une mène raei 
de detuc a troir pouces de faut et pueZpuffuù i? est près pue sessde.,. dam le premier 


a surface supérieure t 
aesst compacte' pue/ c 


a leWfaup d'ana/offe 

ce dernier 8Cc . dont ira vieideOdefd a/set pointe/ 

(SwZ\ 


l'IZydne pyaffffzrrme, mais d en diffère par sa 
~~ cfazr pua dans Z'etat/ de dessiccation n'est 



















LA T RE MELLE GLANDULEUSE .Tremella çrlandulofa fi O’ 1 - <.rC' trouve pendantune 

grandes partie Je l/année. dans nos 6où Sur les tranches mvrteP et pim communément sur celle*) dliulne ; 
edt est transparante ,ge'latineuSe, bistrée en dedans , noire en dehors et remarquable- par des especes ( des 
mammelop-i glanduleux dont Sa Surface SUperletae est parsemée-:, ordinairement elle est sessile-, maisj'en at ( 
rencontre des individus avec un pédicule depreS dun- pouce de long , il y en a aussi de très minces il il y enà 
d'autres tpa ont juSqtt'a-8, 10 lignes d épaisseur . , on en voit la coupe fig *4, dessines a unes forte-loupe 's. 

LA TREMELLE CHARB ONNEE , Tremella ulfidata fig-H. a ' ' 

de Ihwt-r par IM, Tluid/ur sur des citron) pourris, peut- être vient elle aussi codeurs ; e& _ 

membrane noire, lisse et diversement plsseè i c 'est une des moins gélatineuses de cegenre , les pig. 
dessines à la loupe-, on voit Sa coupe fig , J?, pFM —N 
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LE BOLET GXJÊPIER. 

1) 0 X 0tllS iaVTLS L.S . 2 *. l6fB On trouve ce Bolet sur les arbres les plus vieux/ sur des pièces de lois de ? 
ygptorpenec ce notamment sur de. (Vieilles poutres de sapin / il est frt rare : d m 'a été communique par M.M, de Jussieu. O 
et Bupup ,JF, Forlbrin m'en a auooi enren/e un dessin très bien fait■ .. il se fait remarquer par 7a Torpeur extraordinaire de sed 
tubes put imitent adôeec bien Tes aréoles des abeilles et par deS edpeceS de /dament rameuæ et^ çroSdierS dont ses bords sont-3 
parais et dont presque toute sa surfiee supérieure est couverte , que/que/ois ced fdamenS sont aplatis et disposes par zones..- 
sa chair est s uber eus e, elle fait corps avec les tubed qui sont aussi inberend entre eux... Ce cbampiqnon persiste plusieurs 















L AGARIC SEJVTI O EBICITL AIRE f Ag’anCTLS Seimorbicialaris , J&g* I. eot un ded plud commun* que notucJf 

avons , il oc trouve sur le lord, doo chemins et sur lespvlouSoS pendant une tred grande partie de l'anneé ; son pédicule edt jaunâtre , 
ferme, constamment nu, fistuleu/cet recouvert dune écorce que Ion peut détacher entièrement du canal/,Çàtu/atre interne, ce dernier caractère 
n 'eét commun qu'a. deua ou trou* éspeceS de cette section ; son chapeau eot hdde, luifant jaunâtre et ordinairement hémisphérique : seO feuillet) 
sont larped , lilred, d'un liane prié aire dalord, puis jaunâtre*, ensuite lit trio mais ne sont iamaio moucheté* . 

L’AGARIC PIVOTANT ; Ag ariens perpendiedans %H. n, a» trozw, fiu, ver* fa fin de l'hàer, d an plaît 

dam) hd hou) de haute fù/uie-, dent firt rare-, don. caravtere principal eue d'avoir une ravine, tred longue , tred profondément en/oncec 
en terre danO une direction, 'verticale, et un pédicule allongé, yrèle, , firme, droit, Hdde et luisant ; son chapeau, edt Hdde,af/ali 
motet de couleur^ de chamois : «red féuiHetd sont Ired nombreuse, lihred et presque hlancd lord -même- que ce champignon edt 
tred avance en âge > -» J L 
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L'AGARIC AR GE N T IN , AgariCUS argyraceus fig .1. est commun dans nos lois 

en mm etpum, d ne znent jamais yue sur la ferre.il est très /raylie ; San pédicule eut liane et plein, son chapeau est dalorj 
comme Limeuse sou drape et d un pris olseur surcoût à son sommet, sa eoideur perd de son intertStlc tmec lape et en se répandant 
par petites) mouchetures) très lepereS sur toute la sur/ace du chapeau dont le forul eot liane et Luisant; ses) feuillets sont très) 
rmdàpliés, lilres> , irrégulièrement creneleS et lianes comme de la- neige , 

L’AGARIC SINUE , AgariCUS répandus £.g , H . se trouoe dis le mois piemai dans nos 
forets, d vient sur la, terre, il es)t /ffrt rare y son pédicule es)t flane^ et plier, son chapeau toujours) profondément sinue en ses 
lords est protuherant à son centre et rstye' de /aune sur un fond liane ; sa chair est llanche, ferme, et cassante ; ses 
^feuillets sonAo Irea Lupes, lires et sie couleur prise, sa poussière séminale est rousfeeitre, 
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LA RETICULAIRE C H AR N U E JtetictÜana cainofa fig.I. À . 


daiçrj. d'mt. _, _ 

ur de la,2ru/ê notre, sa, chair est traversée, dans tous às se 


ve, dans nos bots pendant unt-J? 
mneuse- en dehors, e/le est noirrJ> 

liane entre les madles duquel est 


LA RETICULAIRE DES JARDINS , Rebcukria Lortenfis fia; H , 

dan, k, jardCnd , SU MplaltpartÙM&wmMdw l*< J*r«>- duuuUf .w ta tamuU-.on. U troua? aiutS fuS/wÿiil San, U, ioh'uur h. 
sur des purres, sur de lois mort ou. sur des vepétauej vivant yuelle fat périr ; elle est d'abord blanche, et ressemble parfaitement à de l'ecume, à »s 
**■ U/U COt ^ eur raU4U} ‘^ re ' ** desséché et devientj-ifriable yu 'art petit à peine la toucher sans la briser , dans cet éta 

nt fa dont une po us s terre brune, rempli tous les inters dceS , 

JB. fyrM & /fyer fy. C V £ . 

(X&&S 
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l’AGARIC CHAN CELANT , Ag arien s titubai» fig I, « trouve dans ms dis , d vient sur u 

terre , d se fiait sur-tout dane lee endroit) lerleux ou forma des fèm/l'S martes f sa- duree est de fuatre s cùu/jours ; il est firl 
rare ■ son- f édicule est fistuleux, lisse et se fiatfi/e juil ost lien, dtfiùdle d’enlever de terre ce c/iamf u/non- sam) le- casser , las 
memlraœ mince jrisatre et transparente /ta en se repliant de diverses manières compose les feuillets sert aussi a. fermer le chapeau, 
ilnia peut de clair, il est simplement recouvert à son centre d’une- pellicule /aune /ue l’onpeut enlever dans son-entier ■ 

L'AGARIC COTONNEUX, AgariCttS goffypimis £g H, ‘dent dans nos bois, sur la, terre 

vers la fin du prmtempS, il est extrêmement/rajilt. et nedurejucre ,/ue. cm/ à sir-jours, dam) s a jeunesse il est liane comme de 
lait et recouvert entièrement de pehudures cotonneuses, a mesure t/iul avance en açe son dssu cotonneux départit, ses fiulXets de -0 
lianes i/uils étaient deviennent d'un Irtui noirâtre, son chapeau prend une teinte jrùdtre excepté à son sommet ou il est ordinairement 
roux, d devient ensuite pres/ue tout ndr ■ son pédicule est dst uéeux et reste liane ■ 
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l’agaric glanduleux. 

Agrandi S gianAnlofilS . On trouve ce- dantpiynon dans nos h oui Sur la? foi de l automne et pendant l’/uver, d se 
plaît sur les plus prod arlreS, on le rencontre auSdz giudguefois autour des soudes pourries ; il est fort rare ... il est 

seSfile o// rétréci a sa laSe en un pédicule latéral et fort court ; ses feuillets sont Planes, larpeà, decurrenS et - t 

remarquai les par des loupes glanduleuses et reducS répandues ça et la. sur leur surface ; sa clair est épatSSc., llznde 
et forme / son chapeau Isse en dessus est toujours-dénude et de couleur pltS ou moine rembrunie 7 il .a. yuclyuefois fuS- 
pia b et p pouces de larpe sur son. grand diamètre . 

d3. la. foi st représente la coupe verticale de ce c/amp union, on voit fo 
Ce clampigho/v eSt assez, aprealle au pont et a l odorat. 


te deçà mies à une. lentille del8 lûtned 'de foyer 
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L* AGARIC IÆTTCO CEPHALE. f AgariCllS leucOCegliallLS iïg I. se trouve dans nos lois au prin¬ 
temps et en. auà ’/nne il en vient yiielyue/ou yaotre a, any sur lememe pied, mais le plue sauvent il est solitaire.' loréyuîl eét/eune 
toute* leS parties yui le composent sontllmefeS somme du lait, en neil/isant sa llmcÀeur perd un peu de son celât sa clair est 
ferme sont e/re cassante, il a un pédicule plein et nu. seS feuillets sont très nomlreuæ, lires, mmeeS et ne peuvent être séparés 
de il clair du chapeau • 

L AGARIC C INERE S CEN T } Ao" ariCUS cmereicéns £.£ II. vient dans nos lois en automne, yuel- 
ÿi/efoié il est solture, mais le plto s Mirent il y ena. juspu a sur ou sept sur le meme pied", il est dalordliane , en V 7 eiHsSant il 
prend itne couleur cendree principalement sursis feuillet*... sa clair est ferme mtnS treS cassante, sonpedeule est plein et nu, seS feuillets 
sent forces, pais, peu multiples, tdres, treéJrapi7eS et au moindre . 4P* ** <&**** ù clad 4 à voü/tp 4... 

yuelyiufois son pédicule est termine en pointe, yuelyuefois itiiSSi dpTpvn chapeau crevée en entonnoir ou mamelonné a son centre . 
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L1 BOLET SULFÜRIN. 

rillplnirens , Te cluini/npnon un des plus leatur que nous tiyenS en France est estremesnent rare, /e non connote 
que deux cclanti/lmS, celui de Jlfïdéére et le mien • il sort dite cicatrices deS c/tcneS moanS et a /itequ'a îfi il lû pouces de dtamc 
Ire : sa surpie d'un /aune oranqe eStÆunude et meme un peu visqueuse ; sa daer est mode, d'un /aune sul/urm comme se J lu le J , elle 
prend une couleur sanquutalante comme an le, voit/u/.ul dans leS endroits eu elle a. été froissée . ses tuleS sent 1res couru continua entre 
eux et avec h clair au. ekqmnipn ne comenee à enapperceimrlot onfîceS que lorsque le cAmpi/mm apprécié du terme de son dépérissement eu 
quelques teurS apres qu'en la séparé de ladre • sa poussière séminale est llande et extrêmement amendante, il se dessec le /Sci/ement à 
l'au- lif/v, mate ilperd sa couleur <7z /ramie partie • - . 

j-AT Ul-** . ^FU~p\ 

Il Mt pâ/air a U 6<ntc/u et un peu au, sQowsêy 
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LA VESSE-LOTJP CISELEE. 

Lycoperdon CaêLatlUU. l'eUt ,/t^ece *iàt commztnc JdnJ &xt , oitr kd /rebuta) pendant une parm Je /ete' 

et-en automne, e//e a ordinairement de pins ô/usqua 7 pouceS de Aautrur sur 4 a 0 de largeur, elle e*/t fou/sur 4 rétrécie' a Jtz laSc 
maie tren/uee èruSfuernent et fortement aitae/iee, à ta terre par une tauffê considérai le de petites racines ; sa surfzce est tantôt recouverte 
peint* courtes éivpieS à leur laée et tadleés à facettes comme ^d. tantôt elfe eôt lerissée de pointes étroites et rapprocleeS comme 
,/7 ’ fénddiee au comme crevaSSee par petits arreaiuc irrepu&erS comme C * la elle est mar/uet dé laryeS sidonS fortueuaxüc 


? dans sa feunesSe elfe estferme 
être ferme, mots elle ne tarie pa*> à .• 
fuelle cette pouSSiere s'edutppe, cette ouvertur 
dune suis tance filreuse comme du féntre 


7t dolorS et en dedans, elfe paroient a foule sa /rosSour s, 
r, sa clair se clanyc en une poussière Irune, il se fut a son so7nmét une ouverture par la 
selaryit dep/uS en plus el hen/ôt dne reste plus dé cette plante /u 'un tronçon, /ferme' 


ut ÿue St 













/ 



L'AGARIC ARMEEUX LUISANT . AjÇanciLS araneoaua jnddus, Fitf'. 1. ment drnr nos loù fimtfétéjfy en a afatv narrais, 

le Me^reuud Iknemtt&ee^etoeA/de Soufre e.rf ue/u ef eomme eoyemr, drus fru/rs rieur Su syur/rcte tfir deyreau are Sertéanfi; eSrxvnrue W7W < 

L'AGARIC ARANEEUX PROTEE. A^AriflLS aran.proteus Eig\ll. a leauemye dadar/A? aoee anvra*ôl£**us dn&junne n&.r 

de deuiyx’Mrs de Àaxt eSnir &yrAs mwr/ y*toer &v< 9 * frmA- de moSrf sur mry& dt fr ou,rnr.um/dAett/e;dr/rÿ JZZneyMO&s/ùvfukneoartefe'de rvtiï erfeee 

LAgaric ARANFEUX CREVASSÉ.Avariais arai.riniojra Y^.Vf.esi medes/dns *>***„<„,£se/dlrémaryne,- ^ur beiper//- 

rre soyeuse de son dayratr ÿ#ï .«ÿ* <twâw* en u*ny un en ireuee ordrnaerentent t plusieurs sw un Ai/nu /ned ■ 

L'AGARIC ARAXEEUX PAILLET. Avariais ai-ap . iiel veolus Fig A. est r^naryuaà^yrar s<ve cÀ<y>eau fore dms /Ç’jhI/m- 

?e <?reYr et un/ a/Isytoi 4 foncer de Àau/. ,t~ y a sa uarlcee' dont le dessus du e/ufeau et Ic/edi/de Sent/ruions et preSyue faut 1/ancS. 
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LA V Ali IO L AIRE CF. R AT O SPERME Manolaria ceratoiperma fîg I, est tre* sur 

le* IrancAes martes, effet/ reste uttacAde /u*./u 'a ce ptéffeS .'aient entièrementpaiirrté* ,an la trauve sur déférentes ssrtesds lais 
meus plis communément sur le elêne ■ ..elle ncat sou* Ipidennc d-1 écorce futile soulere et àtrarer* ùu/uellc elle se/Sut passape, ,/ml/uc/àtS c/lc ’ 
trarcrsc toute* le* cruel** <1 TbcaleS et pénétré ptst/u a l’aultér maù le fit* Sauvent elle a 'arrête ait ti**u cedalaire Je h suie lance car a cale .. 
elle cet tou/eurS têrmeé Je lassemlhae de plusieurs' Isa' réuni» jvu* ii/èrme d'unpeut Isutsn nsir dent la.rurféce est plus eu rnein* raloteuse 
c.mtme-d. aupemrc de mamelme plus au mains aff’nyeà cantine JS. au printemps ces la t/e* tant remplis dimmudlaye épais et noirâtre , en 
été elle sent mdes ■ , , , 

LA VARIOLALRE PONCTUEE Vanolaria pimrtata iîg- R. **t assez mn- ; j* mime pi* l'espace 





















T RENE, Boletus A _ 

eeif; Heàt firt rare; üeSt dafiord liant ^ .. ,««* 

fiords restent filante - sa. cfiafir est d'un ratine enfianeet mode cornm 
■cmtprüâtrte a leur orifice ... il a fudfuefihs 2Û à 11 poUete de diame 
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L’AGARIC DRYOPHILE. 


Agancus drvoplïilus , ttet traune très fiv/uetnment tout? l'annde ce Clampû/nan dand ne J laid, il vient sur¬ 
in terre, sur led/eialled marted, parmi la maudde , led lerlaped, &?. San clapeau edtmthre Hdde et Sand stried 
à moins 1/11 il n 'apprécié du terme de son dcpériddcpient; sa' fiuilletd santlred ete.il d à leur Sammet et élarpid à leur laJet 
ou il se terminent /mdyuement peur /armer avec le pâ&cule un .mal- rentrant et profiitd, San pédicule. edt/idtuteus, uni un peu, évade- 
du haut etordritircmenl d'une .-dulas dyfirentedu elape.ni . nous n'arond peint de eÂamptpnen yutsaitpltd yue celn-ei supeca parier 
dérouleur et de firme etyui <land le meme terrain ait ded dimenjum) si dijfirented ; soupamnemt-dn par eaemplepue ceu/r repredented par led 
/psd.% .C < fitedent de hneme edpeee sue crus des /w ■ /} ■ P. . -.pendant ils ne sont teud yue des rartoted d'une seule et meme 
espece.. sien en slderre arec attention led nuances irtiermediatred Une reste pas le moindre doute, a. cet oyard , 
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LA VESSE-LOTTP CO T ONNETTSE Lycoperdon 

eeSfuenouS ayons, elle ne se trouve romani que- <rur les vieilles souches; elle eSe _____-- 

poils lianes fui la rendent eotormeuse eu comme drapee ; dano saj'eunesse elle est firme. et blanche romedu-lait en dedans corne en dehors. 

LA NES SE "LOUP EN OIGNON, Lycoperdou cepæfeime fiff'.II. est Je toutes lesedpereS de, 

la*plus commune,ede ment sur leSpelauSeS sur le lord des chSrmnjSJ'danS les leis, leS prairies/ elle a. rarement plus delà ai il ‘ ' 

----- ' sa jeunesse elle est firme-etllanehc en dedans et en dehors en vieillissant elle devient d'im-jris roussâtre ; elle est 

t>d.~.,m m . ,m m ds d .r* des mlirldus dent le sommet est tensSe de peintes - - — ' 


estunt des plis petites cSpc - 
- et toujours recouverte- d' 
i dedans corne en dehors. 

■ toutes les esperes dccejenrcs 
plu! deiô a-il hipus de thn- 
— ----c, die edc ordinairement 
d'autres ÿui- sont crevas 
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Auricnlaiia rorùcaL 


!- JanS ruxf &*uf toute lanrne-.. 
*re présente d'alvrd ,rouS la- 
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L AGARIC EN. EORME D ETEIGNOIR , Ag’ari.ÇUS extmctoruLS _fîgl . se trouve entum et/uéllet sur 

les fumiers, il rient ordinairement seul, Sun, clof/eau est tou/ours liane, strié, d'une firme adrnaeé, son réliéule edt lésé , fittuleUs t 
et renfie a-sa. laSe, 

L’AGARI C . jDEEI QUE S CENT , AgarlCUS detmLefcens £<r H. se trouve, toute l'armée- sur la terre dont les 
A-»-, tms . ,7se e-,— -T-, ’.yn /« /m,rne .ré,,/, 7/ tl.jr onrtr 3ans sateuneSSe -jurur le duttrnpuar. la fis ■ -i <v? représente la t , 

di c laparu tournoient au pédicule avant yue U cÀaeryru?nsn-fiel dareHr/rpe' 
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LAPEZIZE CORIACE, PCZIZ a coriacea, Figvl 

jriralre/ yui 6 >mle-lorsÿuim renverse/ la/flan/c ou yu/ellc reçoit unes « 

LAPEZIZE CILIEE, PCZÊZa ciliata,Fi<r-__ A _ . 

pue sur Tcloirmortou sur la/ tcrreSidle est Anpozmr beaucoup pàuf francte pue la fraxe C&ee , 

LA PEZIZE GRAIN U LEE, PCZÎZa «jraUuLata, Fiç. m. « <&r/àyue par 

me du CAaprài-, elle a rarement jus pu a deuæ fynee ifc eaamelre . 

LAPEZIZE STERCORAIRE, P eZÎZ a stercoraria, Fi<y. IV. ne me paroi/ 
ïig.i. Pl. 376. 0 
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L'AGARIC NU., 

^ariCUS nudus , /<? Cfampyrum eMcfmmwi dam) m, loi, A,u/t /’amué , t - 
dent là/eutSe&f et le pedcu/e dalerd dun unelet tendre^prennent à In lenpue 2t. une cru 
’w <tnneuàe en ndeJuntUt augmentent dîntendite'en mûfende lope du t'iamppnen . /ai ’ Anp t 
* vielette avec lag, araiiecHX Aïolet f cette mepride n 'auraitpeint leu tTi lien alderpcatugp'* 
Tient un, ilna/anund ce cadet aranleuec pu dûfUrpue lidp. arandeuæ •mslrt. /y }\ T>\ 
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LE CLATILRE VOEVACÉ . 

vJ cltiirus Volvaccus . Ce Maym/ipie Champiynon est commun en France efparticuüerement dans nos Provinces Méridionale* d'ou il m'a e/e 
envoyé en nature cl en, dessein par ATM. S. , \mans el Milot, il vient sur la, lerre ilans le s bois , sur les Friches : on le trouve pendant uneyrande partie 
de lùinnée, d est tou/ours Solitaire et de courte duree.... ilparoi/ d'abord sous unefbrme arrondie A el Complètement reoeta d'un Poba blanc , à > 
une certaine épopte ce Folva se creve dans le haut et laisse appercevoir dans son intérieur B. le corps du Champiynon composé de deux Subs - 
tances, lune charnue ^/rayile, celluleuse, rouye et percée àjour de laryes mailles dont la couleur el les dimensions aitymentenl encore a- 
vec Paye; l'aiUre humide, compacte, noirâtre etjiiyace pii remplit tout linterieur des mailles ; Cette seconde Substance ne larde pas à > 
tomber en dehijruescence, elle se résout en eazc/etide pd entraîne dans sa chute la poussière séminale dont les cellules internes de chapte di¬ 
vision du réseau étaient remvlt'Ps . 


14 ? . les Fip.AJl. C /epresentent ce Champiynon de grandeur naturelle et dune , 

du CLATHJUE VOLVACÉ , tes principal; . dt dont le H>h>* estpfosé par petits ax 
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I 'agaric arqué . 

AgariCUS arcuatus ... Ce Cllampipnon est tris commun en automne, d nient sur Ta terre Sans Tes Trais, Tes prés, letX_d 
/ or,Tins... Nous n‘avons aucune espece de ceçenre fui dans un même terrein et arme même exposition ,vitrie autant que céTle-ci <Te gran¬ 
deur, de forme et Je couleur, on en trouve fuin'ontipiimpouccdefiautetfuisentneamnoins arrives au dernier terme de Teur développement 
d'autres tout-à - tété om jusqu 'à quatre pouces stirpresqu 'mitant de dirmetre / Irai a son chapeau dim lime sale ouJrmpris enfumé > 
l'autre estrpresque toutnoir,dautres enfin paraissent sous toutes lesnuanees du pris ait Inm et du Tmai au noir : ses feiadets sont dahord 
lianes ou pris, ils prennent a la bnpue unetemte de roupe brun,.. Con’est donc ni Jars Informe de ce cJiampipnonm dans sa couleur 
quai faut chercher le caractère fui le dis tinpuc, mots {/ existe, ce caractère, d ans T aCnnne de ses feuillets qui sont constamment arquêtO 
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il HYP O XIL O N SPHIl^CTERIQUE / HypOXlloil spllinçtericuill : jl<r. I, aime firme allongée ,ilest retréei a sa base'; 
sa surface est drapées dans son développementparfait d est creuse' à son sommet et plisse comme un JpAincter, 
l/HYP OXILON, GLO BUE AIRE, IlypOXlloil globlll&l’C : Fig*. U, se /mt j'emat'quer paj' sa firme arrondie ; tlp a des In¬ 
dividus demi la su/ynce leperement drapeè est recouverte aime poussière ccad/ée : dp en à dautres quisont Iss es et noms. 

l/HYPOXILON MILIAIRE ,ÏÏvp Oxiloil miliacenni : Fig, in, estiaie des plus petites espèces de ce genre, ede^ressemble a dee 
grains de poudre a tirer qu'on aurait colles sur un morceau de bois, dp a des individus tomenteus , et. dp en a d'autres qui ne le sont pas , 
il HYP 0 XIL ON O S TRACE , Hyp OXlloil ostreaceum; Fig. IV, par sa firme, sa couleur et son organisation tant interne qu'es 
terne, ressemble a de petites moutes, it est bmatve comme elles , 7 

^ UH WOXIIjON^^N ^MA SS UE^^^)OxiI on^ C I^avatumj Fl£\V, * ^ de ressemblance avec le* Clavaires, mais d est co- 

1 ( fi A , B . C D E , représentent ces ring espère* de grandeur naturelle, on les voit dessinées a de finies lentilles avec leur coupe et les 

' ui dans les figures gui correspondent a chaque espece ; on. en verrgJejfelmL dans le discours. r 
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LA RÉTICULAIRE HEMISPHERIQUE, ReÜCIllaria hemxsphaerica Fio-.I 

elle a un pédicule simple, sir te et renfee à sa l>ase, son chapeau esi Sphérigue d'un cale ef ap/atr ou même un 

LA RETICULAIRE SPHEROLDALE,RetiCu]aria spkæroidalis Fiff.IE.«o. 

les merles, sur des héritages desséchés et sut des tranches d'drlre pourries,, elle esl arrondie, sessile et dans son premier' agi 

la réticulaire sinueuse , Reticularia sinuosa Fig .10 . est une desplus r 

/es feuilles mortes; elle est composée de doua lames Hanches pane sont séparées lune de l’autreguepar un petit intervalle 
liane et par la poussière Irune piefles renferment, on disiùigue/àcilement cette Réticulaire par sajgure constamment en 

la réticulaire messe loup, Reticularia îrcoperdon Fig.iu.**»* 

est wmposeê dune enveloppeplandreuse et persistante comme celle des fesse -Loups, mais c/le est Aufeoiuv dune firme û 


12 3 4 5 

. 

0 r Q 


,ç£&. . .. ,/a^ .CD||t) 


la RETICLLAIRE i 

..... 

LA RÉTICULAIRE VESSE LOUP, 


’. n . se Irrnwe ùvejreçiummait sur ksjèuii- 
premicr iqe reesemifc //arf^ades ceufi-J‘2nreci 

- S~ ~~ " 

lycoperdon Fig . IM se/neuve sur /a terre etsurl-loisimrt eSe 
oups, mais elle est tru/ours d’une firme aplatie , d’une concis tance molasse ) 

tr àdejèrtes tmdffes.aoee leur cogre 


I 
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, LA VE S SE-LOUP DES BOUVIERS i. 

Lvcoperdoil OOYlsta , L. S.P. ib*S3 . On trouve cette espèce de fisse -Icttp vers la/m de /automne sur les fric/ies etpartzeu - 
hère ment dans le voisinage des forets antipies: elle a towours une /orme arrondie^ et saraeme est très petite eu egard a son volume s dont le diamètre 
estordinairement de iâ ad> pouces et quelque fois de 3a et au-delà .Sa clair est dàlordh/anr/r rlle devientensuctr d'un/aune verdâtre, puis dimbrun 
clair .longtems après la dissémination de sa poussière ont/vuve encore sur latrrre sa base pu** oumatn* optasse et d'une consistance pii approche 
de celle du Feutre ■ , , , , . 

l .4 * la fyA représenté cette Fesse-lotp dans sonrnoyer âge. fie la vert tu; R dans (état ou cil* ■ 'unir tot\<yu ei/e a donne'toute sa poussière ■ 












LA CLAVAIRE FILLFORME, Clavaria filiformis : Fig.I, est commune, dans nés bois, sim ho feuilles mortes et 
sur ho branches dai'bre tombées a terre; e/le est coriace et velue, surtout a son eectréntité supérieure; quelquefois elle est 
de couleur cendrée, mais h plus souvent elle est dim brirn roupeàlre ou dtoi rout/e noirâtre / elle a une /orme prèle etallon- 
çée comme un,/il fut, quelquefois meme conune un cheveu : tantôt e/le est simple, tantôt elle est Bifide, quelquefois divisée 
— |—jr -•a quatre ramenas pii s ’ K 




LA CLAVAIRE RIDEE , Clavaria v 


a.: Fia’ .II , se trouve dans nés bois en automne , elle oient sur la terre, elle e, 
, / J _ i . .'_ SL.j.. 


aria rugos ^ 

charnue, simple ou composée, blatiche ou roussatre et corner te de rides plus ou monts profondes , 

LA CLAVAIRE PENICILLEE , Clavaria peiiicillala : vient dans nos bois, auprùitems et en automne,’ an la 

trouve sur des branches d’arbre tombées a terre, sur des copeaus à demi-pourris, quelquefois aussi sur la terre .Bresqu aussi 
finement découpée que des cheveux à son extrémitésupérie ure . elle a précisément la firme dûn petitpinceau. 
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LE BOLET PARASITE BoletUS p arasiticms : Ei<r .1. estun des dhampiynons les plus furieux que tious ayons en 
France : il se troime communément ver’s Xi fin de l'Automne en Provence et dans la Lorraine ,■ il est au contraire /art rare auec 
environs de Paria, cependant plusieurs ly onttrouve’,notammentJtfJf. T/miler et Lere’ ': ilest un de cettcc dont les tubes 
peuvent être facilement oe/ares de la chair et ne cha/ufe pas de couleur quand on l'entame ■ 

LE B OLE T P OLVRE Bolctu S pip er ata S : FlP’i II . se trouve dems nos hais en Automne ; ses tubes sont constamment 
roiutes. Il a sa chair terme . dun août un peu yoivreeni -piquant c omnt i r le • Fadis. Une changepas de cemleur quand on > 
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LA CLAVAIRE AN TH O C E PII ALE, Clavai’ 1 a anthocepliala: Fig\I,,« trouve^ en Automne dans ne* 6ms, elle vient 
sur la terre et parmi ha feuilles mortes; elh est fartrare , mata quanaon en trouve une on peut être certain pi 'ily en a d'autres dans 
sonvoisinage, j'en ai quelquefois vu de larges places toutes coimertes : elle est coriace, mais anmiclle - Son pédicule est comme 
pelucheux , ses sommités sont blanches, tomen taises, sùuiees, dentées et disposées apauprès de la meme manie/'c cpie les pé ■ 
taies dim œillet. - # 

LA CLAVAIRE CORIACE, Clavaria COnaceA Fig. II , vient sur la terres dans nos lois, en-Eteeten.Automne; 
elle est annuelle • sa chair est molle mais coriace et élastique .t/ans sajeunesse elle est dune couleur cendrée, en vieillis - 
sont elle devient d'un bran noirâtre / ses rameaux pont finement deèoupés surtout â leurs extrémités supérieures et remarquables 
par des stries longitudinales plus ou moins profondes - 















LE BOLET BISANNUEL BolcttlS bien ni s .■‘Fig.l, se trouve toute /'année dansnos hais sur la terre et 
sur le bois mort; il n'est peint pêne à sa surface : sa cfiair est blanche , épaisse et coriace: ses tubes sont allon¬ 
ges, diai blanc roussiître, dune firme mrepullerd et très varice ; souvent même ils se prolmpent de maniéré tpte 
l 'on croirait voir toi Spdne plutôt tpi'im Bolet. 

LE BOLET CORIACE Bolet Tl S coriacens : Fig, IL, a des formes et des couleurs si varices pie nous nouons 
pas cru pouvoir nous dispenser d'en publier ces nouvelles fù/ures. La planche 2Ü qui repre'setüè- d'autres vari¬ 
étés de cette même espèce de Bolet doit se émaner placée immédiatement a fa suite de celle-ci, 


J,/ ‘ 44 -;) ■ 
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LA TES SE -LOUP I T TRIF ORME , Lv COp er don U 6*1 farine : Fig. I. vient en Automne dans nos bois; elle est assoie rarelja - 
mais elle n'est rétrécie en pédt'cide, elle est constamment au contraire p/esÿu‘aussi'grosse du bas que du haut etressemèle assez, al 
une outre. d'à sur/ace n 'estjamais hérissée de pointes et quelque soit son deprc 'de développement, e/le est/èrme etneprête ope 
difficilement a la pression du doipt; sa poussière estprisàtre ainsique, U réseau chevelu entre les inaiHes duquel elle est renfer - 
mée: ce réseau reste long te ms attache 'aux parrois intertus de l'écorce, caractère particulier a, celte espèce , 

LA TE S SE -LOUP K X C IP ULIF 0 RM F,, I ; VTop CI"flOIl ex Cl p ali form e, S ci œff.., An Irmme cette Fesse-loup Fig. H. dans 
'lois, en Eté et en Automne ■ Beaucoup d'AiUeia-s en ont parlé comme dune espèce très dislincte;j'e l'ai trouvée nombre deJ 


four,je l'ai suivie dans ses développe//, 
oit si ce ne serait pas phitdt une des vc~- 


vi ont par lé 
’essifs et je n 'oserais / 


s de la Fesse-loiu. 


' vérituhletnent une espece. 
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L'HYDNE XYMELLEUX, Hydnmil sablameHosnm Fio\I. estfirtrare; onne l'a encore trouvé qu‘en Hbr'mamlie J ou 
Af. lAbbe Ha jjyme la erwoi/e frais et dans tous ses états de développement fa. A, B, C,D; il vient sur la terre, dans nos bois, en 
Automne, il entoure de sa chair » les corps qui l avoisinent, Quand il est^ jeune il est blanc comme du lait en dedans et en dehors, 
U prend raie tende dimjaime roussaire en se v desséchant et à mesure pu 'il avance en àpe; la surface inferieure-de son clurpeau 
est doublée fa^ petites lames perdantes, tortillées de mille maniérés differentes comme onde voit fa. E qui en reqwésente la cou¬ 
pe dessinée a la loupe. Saçfatir est ferme et dun <jout agréable > 

L'HYDRE BYBMDE, Hydiram Rybridmn: Fig.. R.a des rapporte assez -marques avec lïïyine âaû 
cvathiforme. ûn le distingue cependant assez facilement de lim et de pudnefaes fa. F, 6, H,I le représenter 

















LE BOLET AMADOirVlEH.. 

Boletns igniarins , Celiolet se ressemile si peu, dans ses variété*!’ et même dans ses déférences d'/u/e, pi 'a moins qu'on 
n ’txit déjà acquis une certaine eapétience dans la connaissance des Clanqrùjnons,on ne le reeomtoitroitpas; nous avons 
dom cru devoir en publier ces variétés, elles feront 1 truite à celles qui sont représentées pi du . 
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LA TKEMELLE MIGRES CEN TE , Trcilicfla nigricans : Tig, I. est commune toute 7'armée dans les bais , les vergers; 
eïïe se trouve sur les tu'bres morts: elle est charnue, dïm asseto beau rouge J abord etglabre A,_B , tin vieillissant elle se > 
couvre drtn duvet bletrie C et devient narre ensuite X> ■ Sans la variété’-E chaque poil qui h recouvre est surmonte dune 
petite glande, comme on 7e voit dans 7a fig. 1' ■ 

LA TKEMELLE FARDEE, Tremefla cizmaBarma ; Kg 1 . IT. se trimve vers 7a fin de lüutomne dans nos bois ; elleest 
fort rare ■' elle oient sur les /érafles et les tiges de differentes especes de mousses et particulicremerrt sur celles de /Hrpiram 
sericeunv elle est charnue mais tendre et rouge en dedans corrmie en dehors, sa surface est camme^ grondeuse; an 7a ooitt 
de grandeur naturelle frg ■ Ci, B/ les fig 31,70, la représentent dessinée à des lentilles de dflferens foyers. 

LA TKEMELLE DEL1QTE S CEÏTTE, TrenieHa delicpe s cen s : Kg .HL.eit commune toute l'année sur les vieilles 
souches, les bois de charpente; elle est gefatzneuse, drmjmmeplus au nunhs fonce'. En m'eiffissant die devient dun brrtn 
roussâtre et se• fôrui'comme de la gomme ; les fig. O, P, la représen tent dessinée à la loupe 

ÆèA 
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LA TRUFFE PARASITE . 

Tuber parasitioiuil FeOe Thfâ es/ la plus ped/e dos especessUcoyrenre c'est aussi laseule puail deveri- 
Ailles racines ; elle saÜache aaæ racines de dfileren/esplan/es vivaces etparticulièrement asuc lulles du Sa/fran cultive 
don/ *lle s’iipproprie la suls/ance et ÿ 1 / elle/ailperire promptement-, aussi es/ elle connue des Cultivateurs sous le nom 
de MORT DU SAF FR A N . il y en a de di/pèrenlesyrosseurs eide dfferenlesyorznes comine ou le voil par les Fiy. 
,/. fi C. D . telles pu sont insérées im/ne’dza/emen/ st/r les fiaci/ies ou, sur les huiles onlpour /ordinaire uneyôrme > 
al/onyee et se 1er min en f en loulou comme dans la Fù/.E. elle est^erme, charnue cl pleine, roieye en dedans comme ■> 
m teftoro. sa ,futir par où /ôrntoo ùepetite eraiffeo pu oe reeouvrP»t une - /au/re /a Fip. R . en représente fa coupe trône - 
ver s a le dessines à la loupe . _ 

/vu£\ 
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LA.PEZIZE VESIC1TLEUSE , P ÇZ1ZR Tesionlosa : Fig 1 .1. est commune en été et en automne dans les bûhf / 
faprès ,1e* jardins, sur les couches, /es fumiers : elle se présente- sous des firmes et des couleurs très variées comme rtv 
peut le -voir par les fig- E-,F, G, H, 1. elfe est transparente,mmce-, fi'tupÇe et- constammentglabre > Fans sajeunesse 
elle est creuses en grelot, dans un âge plus avance elle est plis ou mains évasée, yuelpiiefcns meme elle est pr-estpie 
toute plate . La dispersion de-sa poussiers séminale ne/se fuit pomtpar Jets instantanées, comme dans certaines es¬ 
peces analogues ■ On voit sa, coupe fig-Ji . 

LAPE.ZLZE PEDICTJXEE, Vezîz a Stipitata : Tig. H. est la mente cpte cede représentée pl- îgti. OniaJ 
rencontre sous des formes si variées S, T, pie sans le secours des nuances intermédiaires X, Z, on aurait peine a 
croire tpie de si grandes différences ne formassent-pas des especes distinctes ■ do poussier-e séminale est fort a - 
lardante et hlancle; ede s'eZeue-parjets instantanées de la partie supérieure du chapeau. 
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LE BOLET FAT7X-AMADOITVIER . 

On trouve ce JBo/et dons nos Bore sur le pied dos plus gros Mène*; 
e vaguera? aude/a r/e drus années . sa sur/àce est consfamme. 
’ / sa c/uzà' ^d. art d'un Brun rougeâtre ^/ort ep arase , /iBreu 
ont/ort longs, d'une /messe e*rtreme, contenus avec la charr ' , 
ferme dey son dépérissement ses Bords sontpresque to tu ours 
forma de larges crevasses à sa partie tn/èrieure . 


B Ole (US pseudo- 
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LE BOLET OBLIQUE. 

B oie tus obliquatus, le» (/umipûjnon se pressente sous des firmes et sous des couleurs 
très dè/ficde de le recounoitre par l<r seule fupure qui en a été/ donnée Pl, y, laquelle/firasut 
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LA PEZLZ E NOIRE, VeziXâ nigra : Fig. I. est très commune, faute \l'année dans les forets et dans les chantier J 
de bois à brider, Il y ai a tiens variétés, lime, représentée ftp, ud qui est noire en dessus et brunâtre en dessous et celle- 
ci qui pendant une bonne partie de- son/ éslstence est mussatre en dessous et dûmioir très fbneéeivdessus • ûn Doit sa 
coupe fu/ ■ L . 

LA PEZIZE GELATINEUSE, Vçziz a gelatmosa: Fig.IL m'a été envoyer deNormandie par AI, l'Abbé 
Hanj, elle est molle et élastique comme la plupart des Trente des, mais elle ne donne sa poussière que de J 
sa partie supérieure où elle est tenu oursplus ou moins profondément creusée . On voit sa coicpe verti¬ 
cale dessinée à la loiqoe, fq, R . 
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Helvella tuLæformis , On 


en automne/ tien vit 
son chapeau e^rt firj- 
enjrbrme d'entonnoir o 
strie'e, sa surface mferû 
deutv variétés de la meme e 
chapeau sont dun beau faut 
surtout près de sa base. On > 


















LE BOLET CUTICULAIRE. 

B oie tU S cnücnlaj’is , On trouve ce Bolet, toute l'annee, sur di'/ferentes especes darbres et pb/s ordinaire - 
ment sur les arbres/j'uitiers; il est coriace mais amme/; sa .ntr/ttce est d'a/cz'd dun/arme rorts, fomentez/se et douce 
etu toucher'A ; ilperdpeu àpeu ce dm et (fui te recouvre et prerid une conteur prune É; dans sa zn’eillesse il est près 
çue tmit no ù' et sa s ta'/ace est recouverte de /tbri/Ies cotte becs connue le poil f dtm ammal et disposées par' zones ir - 
reent heres C. des tubes sont asseye, meyauoc et /art lonps en proportion Je l épaisseur de sa chair à la ptede ils écrit 


J>1 


CHAMPIGNON DE EA FRANCE 












CHAMPIGNON S DE LA PRANCE ■ 


Fl. 4. es 



LA CLAVAIRE CTLIWDRIQUE , Clayaria cvKndinca: Fig\I, est simple, fraude, lisse, ordinaire ment fabliau-e et 
duneJmvrw grele et a/Imu/ée : On en déftùujruc deux variébur, l'une A tpd est blanche et taillée en massue , l'attire B tfut-J 
est Jaune et tfuelqutfois blanche, , 

LA CLAVAIRE FISTULELSE , Clavaria lisfulosa : Fia’, H. estfraatle et fort arèle , constammentflstuleuse et dune 
couleur cendrée; dans sajeunesse elle est velue P , dans sa vieillesse O, eue est plabre , 

LA CLAV.AIRE PHALLOÏDE / Clavaria _pliailo 1 d e s : Fïg.ffl* est la seule qui ait constamment une espèce de chapeau 
distinct : elle m 'a été communiquée pas' M, Leré t 

IA CLAVAIRE ACLLEIFORME/ Clayaria aculeiformis ; Fig, IV, ne se trouve jamais que sur le bais mort; elle est /art 
petite/'aime, pleine et ordinairement simple / elle s’amincit en pointe dejnds sa base jusqu'à son sommet. 


Fia’ ,111 
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LA FISTULINE LANGUE-DE-B ŒUF 
Fistulîna tug-lossoides , Ce C/iampTarunt, un desplus curieux <jue nous m/orur ei 
en d/e 'et en automne / U ment sur le* arbres 1 vma/is , mais plu* ordinairementsur f les ineiHee 
dan* ses formes et ses dimensions , il a cpieltpte/pis Jusqu'à vingtgoures de.diamètre, 1 
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L'HEEVELLE CRÉPUE, Helvella crispa EgM. <fe trouve dans na 

àxLordi/uziresnent dans sesfiormes^es couleurs et ses dùtiensionsjdans safieunesse sort pet 
-paiementpar Za. quion-la, distingue de quelques autres especes avec lesquelles elle a, beau* 

L'HELVELLE HYUROLIPS, Helvella hydroFps Ejg\H. arta**. ca 

Z'autom7ie;dans sqjezwessefiy. G, son pédicule esÇfisùdeiur, si on le comprime entre les . 
le centre du cAapeaz^ fiq. d yuz dans cet endroit n'esçfurme que de; fibres ZacArs . 
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II elveua mtfra . Cette Helvelie se présente que 
cÀsude e/hacquùrt des dimensions teûet t </u ’d sercrit 
re ici nejturmnssent dense especes distinctes; cependan 
mpje iae/àii.que ce rte sont que des individus diene 
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XA PEZIZE PAPILXAIRE P eziza. papülaris fig'. 1. Je trouve en autom/ie sur le bois mort; elle estjGrtpetite, s&ssdeo, 
d'une couleur cendrée, litse en dedans etyarme en dehors de papillesjpossieres çuz lui dortrièjai aspect laé&uv . 

XA PEZIZE IMBERBE Peziz SL imberbis fig' Il . Vient toute lannée sur le bois mortelle est blanche etn 'ajamais 
de pods; en naissant elle est sessile,a mesure yu \elle avance en aye.sa base se prolonjç en pédicule . 

XA PEZIZE EPIDEXDRE PeZlZ A epidendra. flg* 111 .J\le vientjamais pce sur les branchayes tombés a, terre au sur 
de vieilles souches; elle a tou/ours un pédicule plus ou moins adonjé,ede esÇferme, charnue,dim beau, rouye écarlate en dedans, et 
yaundtre en dehors, elle ne perd rien de sa^Jorme tu de- sa couleur par la. dessiccation. 


F^.U.. 


»... .G 

V 
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l/HYPOXILON CILIE . Hypoxilon ciliaxe, flg' 1. C.D. On voit sa coupe dessinée aune, forte lentille -frjf.K 
l/HYPOXILON OPERCULE .Hjrpoxilon operculatum^xg-.OI.X. G. Ujy S eiL reprerentp la coupe derrlnee 
a la loupe et celle I le petit opercule dont cAacune de car lo^ev est recouverte . • 

l/HYPOXILON GL O ME RU LÉ . HypoXjiloil glomernlatum , fig' TU. X. Z .M on en voit /a coupe F,y.2T. 
l/HYPOXILON N UMM CLAIRE .Hypoxilon jnunmTdarâuil^fig' N... O.F. lafojg q ai représente la coupe 
dessinée à une lentille de quatre fynes defoyer ou environ, 

1HYPOXILON SCABREUX . Hypoxiloil fcabroftm .. R. S.T. U. on voit sa coupe Jfy JT dessinée 4 une 

lentille de quatre ligner de y foyer. 


Fig.I 
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LE BOLET POLYPORE. 

B oletus polvp orus Ce -Bolet je trouve en automne dam les boit mais dji estpoirare, on le trouve plusjreyuemmtnt 
dont 1erjardina. ta chair est esctremement mince, molasse, cependant un pat coriace ; ses pores très nombreuse ne* sont yue su- 
perfîdelr ■ fonpidtrulc est tou/ours central^plein etren/le a sa base . 

< i’ . Ou voit ce cAampfpnsm repretaOl data Ums set rppar et set Offrit ri déeetoppemerdjjp -O B . C.JD.M. lc/ùf F en représenté la. anfe 
verticale cm voit/# G une partie de sort chapeau dej-svieé à unajorte, taupe , 
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XA SPHÆROCARPE BLANCHE / SphærocaipUS attras fig’l. sl.B.C.V.E.Z. e. ebjy. JT.I1C Z . daitjmre suite à celle 
jâpr&rentzr fig’ 111. pl. 4 . 07 , 

XA SPHÆ.ROCARFE CAPSCIJFERE^ SphærocarpUS rapsutifer fig'.ll. est d'unejànne arrondie un peu ornide; elle ert 
presque sersdeqelle est d'abord d'un bleunoù-db-e b£.2T. e/te prend ensuite une teûite d'un bleu d'ardoise O.P. puis elle devientprise OP. . a 
cette époque dm sort de petitr qroins noirs^qravelaor .r fui ont Infirme d'autant de capsules,maii qui ne semtqueder pelotons de semences . 
XA SPHÆROCARPE CYLIXDR1QFE Spliærotarpus çylmdricus figUR. se résonnait a'sa/Srme cylindrique et4 
sa routeur tannée; dans sajennelseelle a set sommités blanelusp. r. dans un dqe avancé JC.Y. elle est d'une couleur unifinme par¬ 
tout . ses semences sont renfrrmees dans une espece de qoine mem bruiteuse Z . 
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LA ÆSSE-LOLT ETOILEE Lycoperdoil s*dlatttm. fia'. 1. /..mat. &z.jfy z en représente une variée qui ne Je trou - 
l/e que dans lesfdrets 1 er plus antiques et quine me parait différer de celle représentée pl 2$S que par ses dimensions. les ffqures 

en représentent dense autres variétés dont le péricarpe ejt entouré d'une enveloppe intermediaire très mince et tresffuqace quel¬ 
quefois membraneuse comme O quelquefois^ formée de^ fibrilles comme une toile d'araûqnee 1 

lA YE S SE'LOIT ,PEDICULEE AXIFERE, Lycoperdon pedunculatum axifenun f14r.IL. neparod au 
premier abord iftfferer de celle représentée pi. 294. .que par de très leqeres nuances, cependant elle en différé essentiellement, el/r a 
constamment an centre de son pédicule ffstuleua: R . J. un fil T que l'autre n'a t fornais . 
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La RÉTICULAIRE RPIXXLON, ReümUna epixilon fig'. 1. trouve toute rarmeeda™ n. 

'irientganiais sur les écorces,mais sur la.partie ligneuse des vieilles sôuehes. dans sa l jeunesse ud elle est { grisâtre,dar- 
noirâtre et si on ta touche elle noircit les doigts comme du noir dejùmée . on la voit dessinée d une lentille de 
la^fig.It en reprresente les\graines vues a une lentille d’un quart de ligne de/qyer . 

LA RETICULAIRE DE S ELES / KcticülâllH. feg’etum fi.g'11 . est la plus commune de toi 
elle est représentée^ fig J£ sur un epi d , Orge et^fig.F sur un epi ddvoine. on la voit dessinée séparément a * 
K.I .M. la ffaH représente ses semences avee un diamètre a peu-près double de celui qu'elles paroisse* 
quart de àgne de f Jqyer, 


boù ; elle est annuelle ; elle 71e 
sa vielles j' e B elle est dun brun 
■ à S fynes dejàyerjÿ C. 

v les especes de ce aenre . 
tres^ fortes lozpc.r pg G. H. T. 
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L'HEEVELLE ACICULAIEE Helyefla aciculaAs Tigl. 

hwiisplyerufiia et lisse a sa partie inférieure, an la a? ait Je jprandezirna 
^H^f^XE^ELATTNEU^E '^Helvella gelatinofa Ko II a. m 

L^ÉîlWteo4 H ttMoM 

on chapeau, est __ a arm depresses Tiervures endessous. elle est représentée dee/ri 


représentent 
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LA PEZIZE SCARLATINE. 

Peziza coccinea . Cette Z’età.e estasses. commune/ dans nos boit en été et est 
etne vienfjamaie pee sur la. terre; elle donne sa poussière séminale parjets instantanées. il n'estpuere, de, clampiçrnon 
ftu varie aidant de^rmes etdf, dimensions <j/uecette ejpece de. fedie; çuele/uefois elle estfenduc d'un coté et contour¬ 
née comme la co/faille d'an limaçon si.B C.D.Z. mais le plus souvent elle est simplement creusee, en soucoupe comme 
dans larjpj. JE. G.H yueZÿae/uis meme, elleest toute/plate. dans les terrains arides.elle vient pas plus^yrande- fue cel¬ 
les repr&sentéesfy, G. J JC dans les lieuse humides ede se trouve yruel/uefois près du doulle de celle représentée fyr Jl. 
tm. voit sa coupe- verticalçjip. JE .Z. 
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LA RETICULAIRE VESSE-LOL'P, Reticularia lvcoperdcm Fio I II. III. (es 

surtout celle*représentée Ei^.II qui dans son adolescence E est transparente ^ressemble a tou 
LA RETICULAIRE CIIRYSOSPERME Reticularia cLrytbtpernm Fiç IV est commune dans 
et en automne; elle ne vient jamais que sur les cfutmpiqnons et notamment sia- le BOLET JAUNE et le BOL 


auoc doiqts et les teiqnentco 


JAUNES BOLET 

dore'sont insérées a de petite filamens implantes 
le voit par la/yjure M dessmee a une lentille dzm quart de liqne de foyer r 
ne fiat la poiissiere des Anthères du Lis. 
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fi£Ul. 
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LE BOLET DES SOUTERRAINS, 

lalet <fui r> 'a, pt&t encore été rencontre frie dans des mou 


BoletttS crvptaru 

d'une substa/ice subéreuse 
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EA TRUFFE MUSQUEE. 

Tuber molchatom. cèf/e 7h<frè de mente yuc la Tru/fe comes/ille notre, na tu mânes appannles ru base radicale, 
niais sa, surfâee est Itère A. B .CD., sa, chair est mollasse eta uneJt/tlt odeur Je lit lise; a mesure ÿite relie Iritffèse. 
desséché elle se déforme E, sa cbatr se crenasseF etperd sonodeur. ItcFy. O en représente, la coupe, de,tjrandeut' nalmelle-, 
seeprames extrêmement pe/tles, ne ires, hsses el rondes sont représentées lit/. Il dessinées a la lentille /l ?t. dit 
micro,tcoOf de. ûeSdarre . _ 
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MU COR URCE OLE . Mue or arceolatus Fig.l. trouve f i 



vericarve arrondi, On l 'odce /duoor représente cfoorande 
- ..rend tes graines vues a la tenldle mleroscopigue -W? /, 

LE MU COR RAMEUX, Mucor ramofus Fig ni, eoç/irmlde u> 

parties de - / v zmeaua? clagueparAs de rameau# parle un péricarpe- arrondi et roussâti'e', la-Ma, 
dessine A une flrle teufteflg. F. laMg. l£ t /ltUiro 


1erepres ente de grandeur rudurellty. O» 

■SKS**** 

.f.m.rS 
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tx. Flg-l l^soàvtwejamats, muaeur lu 
il» les foût&s mit* à un* for/e bipc. un 


L’HTDNE MRMBRANKL'K Jlydmiin memtran 

in/erûure en le. ivd de«\rvu de orandeur na/urede ffr d . le-Fly S en n 
nuavsoope JfyC. ... 

lHYD:NE BARBE-DE-JOB eydnumWba-jobi. Fig*. H. 

Ij HTDNE CTJ R E" O RE TL LE iiydllUHl aarifcalpiuin.. FlÿHL/2e se Ireue**ÿteesur les Fortes du Fmstum^e.lltslrepresenle 

’ - n **' T. la. Fié? F ^ /u*J-vûtr la coupe eerAca/e eâ la. Ftp ff une de ses petnâes dessine* à la. loupe-, 


Kg-ML. 
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Tl. 482. 
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AURICULAIRE REFLECHIE Aoricularia. reâeacaFig-.I.n.IH.IN. V. Onvotâ la. cozq/e* ver-h - 

cale- de. la. première* dc*ctur varletes Jty S. 

AURICULAIRE CARYOPHYLLEE Anricalaria. caryophiüea Fig, VI .VII. la. d’y. S représente/ 

usiezpetite/ Irasiclie/verticale/ de/celte auriculaire ; elle/est dessinea eue micro s copte, on en distingue le*r g raines 






















CHAMPIGNONS DE EA TBANCE . Fl. 4,84. 

















CHAMPIGNONS DE LA FRANCE. 


Pt. 4S5- 





















CHAMPIGNON DE LA FRANCE. 


I>t. 486 . 



LE BOLET ACANTHOLDE. 

BoletllS acajithoides . On trouve ce Hole&en automne sur les'vieilles souches ou it/orme des groupes pii ont pielpiefais trois àÿautre ? 
pieds défendue ■ Sa surface supérieure est lisse mais xonée et creusée de sillons longitudinauxpeuprofonds. Sa surface inférieure ^ paroit comme réticulée ■ 
Sa chair est très mince sur tout vers ses horde supérieurs, comme on le voit par sacoipeFig-A. ses tuhes pu sontfortcourtsfart irrépdiers se prolongent 
fuspieprèsde fextrémité intérieure de son pédicule ■ 
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Fig.ft 


Fig HL. 


Fig.IV. 


HYPOXYLON CHARBONNEUX, Hypoxylon ustulatom : Fig.1. A3. C. 
HYPOXYLON GRANULEUX, Hypoxvloii gramilosTDn^ig.n.JÆ.U. 
HYPOXYLON POURPRÉ, Hypoxylon pi Loemccuni : Fiff.EI. G-.S-I-KJLM.N. O ■ 
HYPOXYLON VRILLÉ, Hypoxylon cirratiun : Fig. IV. IKQ.R. S. T. 
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BOLET RODE, Boletas fcaberEigl. L.M.N. 
BOLET ORANGÉ, Boletas anrantiacus Rg.II U S. 















BOLET RUBÉOLAIRE, Fig.I BOLET LIVIDE, Fig JT.. BOLET CHRYSEN TERE, Fig.III 
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BOLET LABYRINTHIFORME, Boletus 1 abyriuflnformi s : Fig .1 A.B- _ 

BOLET ONGULÉ , Boletus ungulatns ■■ Fig R. C.V E.F. 
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VA RJ O LAI RE MELOGRAMME ( Variolaria melograinma Fig.I. 
VARIOLAIRE SPHÆROSPERME, Variolaria Spluerosperma: Fig IL 
VARIOLAIRE ELLIP S O SPERME, Variolaria ellipsosperma Fig IC 


Fig.n. 


Fig.m 
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LE BOLET HÉRISSÉ, Boletlis Imputas. 
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LE BOLET COMESTIBLE BoletUS edulis. 
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il HYP OXYL OTST LÛCT T LIFÈRF., HypOxylulU locuïfenim.'Fig.I. ert remarquable par ses tii/e.r erinifàmies qui au/ieu de sortir 
d'une loge comme celles des espèces analopues, portent de petites lopes dans lesquelles sont renfermées ses semences .il nia été com¬ 
muniqué par M.Richard qui l'a trouvé sur les sanqles d'un lit qui avait reste dans une cave . Onde voit de grandeur naturelle? 
FigZi.la Fig -B .le représente dessiné à une forte loupe , on voitFip. C- une de ses lopes dessinée a une lentille dune demi-ligne de ? 
figer et Ftp D .la coupe de cette meme loge. / 

f HYP OXYL (XNT SCARLATIN, HypOXvloil coccineum Fig.IL est représenté dans tmttses dpes Flp.F.T. on en voit, 
la coiqte dessinée h de fortes lentilles Fig. &. H. 
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CLAVAIRE GRANULEUSE Clavaria granulosa.Fig.I. 
CLAVAIRE AMETHYSTE Clavaria amesfhvstea Fig.il 
CLAVAIRE CORALLOÏDE Clavaria corailoides. Fig. III. 
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LAFISTULINE LANGTJE-DE-BŒOT'.Fistolina Traglossoides. 
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HELVELLE RÉTICULÉE, HelveUa retiruga. Fig.I. Cette espece m'a été cem 
HELVELLE DIMIDIÉE, HelveUa dmridiala.Fig.il. 

HELVELLE CORNE -D'ABONDANCE, Helvefla conracopioides .Fig.IE. 
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TRÉMELLES. 
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LA P^ZLZE ECHINOPHILE -PCZIZH. 6clliilOpllilâ.'.l)lg.L co mmu ne en automne (fans nos bois;ce n'est ianuas que 
sur le brou de Ta Châtaigne qu'on fa rencontre ■ elle varie extraordinairement dans sodomie et ses dimensions, comme on Te voit par Tes 
Fig.FJB.CiD.F.F. &■ qui TareprésenùTde grandeur naturelle. On en voit Ta coupe Fiq. S. 

lAPEZIZE SUBULAIRE CZ1Z *L snblllans : Elg.H. se trouve awprintemps et en automne dans Tes vrairies, les boia, 
Tesjardins; eTTe^est assez rare et ne vient que sur Tesoraines de certains végétaux herbacés. Les Fig. L.M.N. O. la représetiurdeupan - 













